
Shane McLeod, Red Lions 
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SOUS LES. 
PROJECTEURS 

shane McLeod, coach des Red Lions 

«Nous avons transtormé 
une équipedestars 
en une équipestar!» 

Christophe Lo Giudice 

Constituer des équipes gagnantes. Voilà 
immanquablement une préoccupation qui 
parle en entreprise. Devenue championne 
du monde en 2018, puis championne 
d'Europe l'année suivante, l'équipe 
masculine belge de hockey constitue une 
véritable source d'inspiration. D'autant que 
son palmarès était auparavant relativement 

peu fourni. Son coach, Shane McLeod, a levé 
un coin du voile sur quelques-unes de ses 
approches lors du HR Digital Day organisé 

par Cefora le 8 octobre dernier. Récit. 

jouent tous dans leur club - le Racing, l'Herakles, le Dragons, 

etc. lls parlent deux langues différentes. A lépoque, nous 

sommes partis en Afrique du Sud pour un training camp. Je 

me souviens les avoir réunis dans la salle où nous preníons les 

repas: les joueurs étaient assis avec ceux de leur propre club, 
ceux avec qui ils étaient à l'aise. Le défi était clair: former une 

équipe à partir d'une somme d'individualités. Il fallait trans 
former une équipe de stars en une équipe star. » 

Réussir la connexion 

Shane Mcleod parle d'un processus, composé de diffé- 
rentes étapes. « La première doit être de créer la confiance. En 

hockey, la dimension physique est bien súûr importante, mais 
l'environnement émotionnel l'est tout autant. Il permet d'ap- 

prendre à fonctionner, à se respecter.. Et la seule façon de 

construire la confiance dans un groupe, c'est d'être capable 
l'équipe belge de hockey - dites les Red Lions de montrer sa vulnérabilité. Nous avons commencé notre 

stage en Afrique du Sud par un exercice qu'on peut comparer 
à une sorte de speed dating. Les joueurs ont éé répartis en 
deux cercles, I'un plus petit, l'autre plus large et entourant le 
premier. Ils ont été invités à parler de deux choses: ce qu'ils 

meure peu étoffé. « À mon arrivée, il restait à peine dix mois aiment vraiment dans le jeu et ce qu'ils font bien et moins 
avant le début des Jeux olympiques de Rio, confie-t-il. Cétait bien. ll est essentiel de réussir la connexion entre les indi- 

vidus. Après quelques exercices de ce 

édaillée de bronze aux Jeux olympiques de 1920, 

n'est plus apparue ensuite sur aucun podium 

international jusqu'aux années 2000. Survient alors une re-

naissance, mais lorsque le néo-zélandais Shane McLeod est 

désigné coach de l'équipe nationale en 2015, le palmarès de 

très peu, compte tenu du fait que la 

plupart des coachs disposent de quatre 

ans pour préparer leur équipe pour les 

Jo. Ia tàche était donc ambitieuse, Il y 

avait alos deux voies possibles. Lune 

consistait a prendre les faiblesses du 

groupe et essayer de les éliminer, l'autre 

que nous avons choisie 

faire de ses forces des super- pouvoirs, 

Lursque vous donnez aux gens la p0s- 

sibilité de s'améliorer dans ce pour quoi ils sont déja très tamé sur la perception des fuiblesses et des forces. « Prenons, 

bons, ils s'investissent encore plus. t puis, en chemin, ils 
commencent automatiquement a se débarrasser de leurs Pour na purt, je ne parle pas bien trançais, ni néerlandais. 

faiblesses car ils sont obligés de Je laire pour pouvoir utiliser Nous fonctlonnons plutðt en anglais, ce qui a pour avantage 

leurs super-pouvoirs.
uand il se met à la táche avec les Red 1Llons, l'équipe 

n'arrive pas à la cheville des quatre meilleures éyuipes mon- 
diales. « On ne pouvait pas vrainent parler d'équipe, dit- il. 

Le groupe comptait beaucoup de joueurs partieulteremenm pas, ce qui permet de dire les choses ouvertement. Quand on 
talentueux, mais ceux-ci ne se connaissaient pas vrainent. ls joue contre les Pays Bas, on se niel à se parler en français, et 

«La seule façon de 
bâtir la confiance, 
Cest dêtre capable 

de montrer sa 
vulnérabilité» 

genre, nous avons constaté des modifi- 

cations dans la façon dont les joueurs se 
répartissaient dans la salle des repas. Le 
volume des échanges a aussi sensible-
ment augmenté, avec des discussions 

d'une table à une autre. C'était une très 
était de bonne chose. Nous avons réussi à cas- 

ser certains silos. » 

Untravail spécitique a ensuite été en-

par exemple, la particularité linguistique de lequipe belge 

de n'oltenser personne. Mais j'ai conscienisé l'équipe sur le 
ait que la dilférence linguistique pouvait aussi étre une force. 
(Quand on joue contre la lrance, les joueurs peuvent parler 

en néerlandais. Ainsi, les adversaires ne nous comprennent 
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e nOus comprennent pas. Avec un tel raisonnement, move 
motiver pour les Jeux olympiques. Ce qui est dur 

qu'il 4vons pu transformer différentes faiblesses perçues quand on arrive a lentrainement et qu'il fait noirt , 
fait froid, qu'il fait humide. Et quon repart fatigué dans en véritables forces. » 

Autre conviction portée par Shane McLeod: de meil- le froid ou dans la pluie. Arriver au sommet et 
pouvoir leures personnes font de meilleurs Red Lions. « En tant admirer la vue est ephemere comme sensation. Mais récier t 

to qe Coach, jai voulu créer un environnement où on ne cela, c'est le quotidien. Il faut donc apprendre àapprée 

prend pas, mais où lon donne. Lors des premiers entrai ce quotidien. C'est aussi dans ces moments-là qu't 

nements, chacun allait à la pause chercher sa bouteille équipe se constrult. » 

deau. Nous avons instauré la pratique que, quand on va 

'une 

chercher à boire, on prend une bouteile en plus pour un C'était l'avalanche 

Tout comme dans lentreprise, gérer les talents de 
de petites choses font de grandes différences. Par la suite, l'équipe est clé... et Shane Mcleod a quelques idées à par 

un des joueurs a commencé à faire des smoothies pour tager à ce sujet. « Alors que nous preparions l'équipe pour 

ses equipiers. Il commandait les ingrédients, se chargeait le quart de finale aux J0 de Rio, potentiellement contre 

de la préparation, parlait de recettes.... Une excellente ini- llnde, j'ai commencé le briefing de l'équipe de façon clas- 

sique. Je voyais sur le visage des joueurs qu'ils se disaient: 
clusion au groupe. Ce sont ce genres de petites initiatives 'Voila un nouveau briefing à la Shane!' Mais, avec mesas- 

sistants, nous leur avions réservé une petite surprise. A un 

moment, je leur ai montré des photos avec un score de 1-2 

pour l'Inde et en mot de la fin: 'Pour nous, ça s'arrête ici 
On le sait: les équipes sportives sont les premières à Chaque fois que je passais vers l'image suivante, le silence 

devenait plus pesant. Je leur ai ensuite parié de la façon 
coup moins dans les entreprises. La première fois que la plus réaliste possible comme si nous aviuns perdu ce 
la Belgique a battu les Pays-Bas - une sorte de combat quart de final contre l'Inde. Allant mêême jusqu'à évoquer 

de David contre Goliath-, on pouvait parler d'eupho- les modalités pratiques du départ du village olympique. 
rie. «Quand on gagne, une telle culture est très facile à Je me suis demandé si je n'allais pas trop loin tant les vi-

sages étaient dévastés. Pour reprendre 
r'image de notre montagne, c'était 

autre membre de l'équipe. Cela peut paraître anodin, mais 

tiative pour se désaltérer sainement, mais aussi pour l'in-

qui vous montrent que l'équipe grandit, » 

Esprit d'excellence 

célébrer collectivement la victoire ce qui se fait beau 

construire, confie-t-il. Nous avons voulu 

«Jai voulu 
créer unn 

développer une culture gagnante m�me 

lorsque les choses n'allaient pas si bien. 
Contre 1'Allemagne, en demi-finale du 
Championnat d'Europe 2019, nous étions 
menés 2-0 à la moitié du temps de jeu. 
La conviction qu 'on est capable de ga-

gner alors qu'on est en situation de dé- 

faite est clé à développer. » Pour rappel, 

la Belgique s'est finalement imposée 4-2, 

pour ensuite battre l'Espagne en finale.. 

Shane Mcleod est également soucieux de créer un plique Shane McLeod. Six thématiques sont ressorties. La 

esprit d'excellence dans l'équipe. Or, bien entendu, im- 

possible d'étre au top tout le temps. « 1ous les athletes par exenmple, les joueurs se disent qu'il n'est pas possible 

aimeraient ére des athletes de haut niveau 365 jours par de s'en remettre, et baissent les épaules et la tête. Le fait 
an. Tous les coach aimeraient que leurs athletes en soient d'être une équipe de stars, pas une équipe star : quand 

Capables. Mais il faut étre réaliste, y a des monents où vous êtes aux JO, le monde entier vous regarde. La crainte 

on est au top, d'aures ou il laut etre au top, dautres oii était que si un joueur se trouve en situation où il a 30 

'on peut se relácher. (est pourqoi nous avons créé un de chances de marquer s'il tire lui même, mais où il pett 

bouton' ON/OFF Les joueurs ont le droit de rire et de 

l'avalanche!» 
Les joueurs ont alors été invités 

à jouer le match dans leur tête et à 

identifier ce qui aurait pu mal tourner 
durant la partie, en étant honnêtes et 

ouverts, en confiance avec les autres 

environnement 
où on ne prend 

pas, mais où 

Ton donne» 
dans le partage de leurs idées. « Nous 

les avons laissés travailler et nous 

avons reçu un retour incroyable, ex* 

réaction en chaîne dans l'échec: si un goal est encaisse, 

LUSsi passer la balle à un autre joueur qui, lui, a 0 
Chances de marquer, il essaie d'être une star, plutot q satmuser, de vivre leur yje norinale, Majs a partir du mo-

ment ou nous somnes ur le terran d entrainement et des membres de Véquipe star. Les autres thématique 

ae ris ayons crié tous ensemble 1-2.31ons, Cest di portaient sur le leadership- dans leur club, ces o S 

sOnt tous des lead 

le manque de discipline dans notre sport, il ya 
SUspensions de deux à cinq minutes en cas de n 

serieux. Ie bout0n est nis sur 9N et on se Concentre sur Ont un róle clé de leaders; ici, ils 
le business. A pasir de ld, tout le Inonde doit étre prèt à 

progsesse1, a Chilienger et a étue challengé..» 

IHae fois la dynaniqie de Broupe bien instaler, shane cOmportenent sur le terrain: chaque lois qu O e Mcirod estime qie son roe atthing " 1 taan Jlie cDaCh, Jour, cela alfecte toute la structure de l'équipe ee 

tol je suis devenu e ardjen de la Visieosn des Red Lions. Ce qui peut 

Pet pias jouer notre jeu-, la contusion des röles 
rarduit dans ne image, 1 ele de l4 utiagiie. J pds le mode veut aider mais, parfois, on fait ce qud 

peuse 

n'impote quele nontaIh". TA pius haut sumnet, jpour 

symboiser l'ider daller e plus faut qur nIs pnvions 

On y voit clairemrnt fe chrnlii Vers fe spmnet, illustuant 

que, pour 
l'escalader, Tallait qiie nous irane hisions dif 

ete la b0ne chose et on peut complètement se tromp 

es themutiques ont été collecte et afftichées au 
tgestion du ternps et du score, » 

ur 

pour y tiuvailler. Par exemple, la répartition des 
iles a 

fait 

anes. Pour un jouru, i nest pis deie de st Tobjet d'une attention spécifique, dans l'optique 
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Shane McLeod, Red Lions 
«Nous avons créé un bouton' ON/ 

OFF Les joueurs ont le droit de rire et 

samuser, de vivre leur vie normale 

Mais à partir du moment où nous 

sommes sur le terrain d'entrainement 

et que nous avons crié tous ensemble 

1-2-3-Lions' c'est du sérieux. » 

O Hendrik De Schrijver 

tous les talents de manière optimale. « Le vice-capitaine, 

Felix Denayer, est peu émotionnel. C'est quelqu'un de 

lactuel, hyper-rationnel, illustre le coach. Ce peut être 

un grand atout. Lorsque le jeu est interrompu, son rôle 

consiste à donner au reste de l'équipe deux à trois ob- 

jectifs. Très brievement, pour aller au fait. Deux ou trois 

aspects sur lesquels se focaliser. Et 

chaque joueur a son propre róle, cha 

Cun devient ainsi un leader dans dift1é- 

sur cette idée d'écrire l'histoire, d'accomplir une des- 
tinée. Et on connait la suite : en 2018, l'équipe belge de 

hockey a été sacrée championne du monde de hockey 
pour la première fois, en Inde, en battant les Pays-Bas. 
Ilannée suivante, elle est devenue championne d'Eu- 

rope, là aussi pour la première fois, face à l'Espagne.. sur 

un score de 5 à 0. 

Et ensuite ? Quel sera le prochain « "lout le monde 
doit étre prêt 

à progresser, à 
challenger et à 
élre challengé » 

sommet ?«'Tout le nonde nous regarde 

désormais, conclut Shane Mcleod. 
rents domaines essentiels. » 

Comme en entveprise, il fut sans cesse 

5 à 0! innover, se renouveler en permanence. 

A Rio, lees Red 1ions ont décroché Nous voulons maintenat réaliser le 

la médaille d'argent. Un exploit histo 

rique pour notre pays dans un sport 

d'équipe. Pourtant, c'est la déception 

le sentiment que le travail n'a pas été terminé 

nous sommes sentis tres pIoches du sominet absolu : Une mission aussi unique est, bien súr, un tacteur de mo- 

nous pouvions devenir la ineilleure équipe du monde. 
Mais comment faire pour réaliser ce nouveau saut de uil taut continuer à wavailler dur. Ies Jeux olympiques 

performance ? Reprenant l'image de la montagne, jai ont été epoités d'un an à cause du Covid. Tous les autres 

fait comprendre à l'équipe qu'il nous lallait descendre pays Ont reçu tune année supplémentaire pour nous rat 

la montagne pour commencer l'ascension d'un nouveau traper. Si nous voulons conserver notre avance, nous de- 

sommet. » Par la suite, Shane Mcleod a beaucoup joue vons Continuer å progresser. » 

triple, ce qu'aucun pays 'est jamais 

parvenu à faire: après le championnat 

du monde et le cthaunpionnat d'Europe, 
gagner la médaille d'or et ètre champions olynpiques. Nous 

ivation extuènmement puissant. NMais nous savons aussi 
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